
Forum : Forum sur la liberté d’expression et le droit à l’information 

Thématique : Assurer la liberté d’expression et une information 

fiable 

Nom du/de la citoyen.ne : CARRIER Sarah 

Situation familiale 
o Marié/en couple 
o Célibataire 
o Avec enfants, si oui 

combien___ 
 

Niveau d’étude 
o Primaire 
o Secondaire 
o Universitaire 

 

1. De quelle manière êtes-vous concerné.e par le sujet dans votre vie 

personnelle et professionnelle ? 

Depuis plusieurs années, je couvre l’actualité sur le terrain en Palestine : 

manifestations, arrestations, démolitions de maisons, souffrances quotidiennes de la 

population. Être correspondante, c’est être au cœur d’un combat silencieux mais 

incessant pour la liberté d’expression face à la répression. Chaque jour, je raconte 

des histoires que certains cherchent à faire taire, je donne une voix à celles et ceux 

que l’on ignore. Ce métier est plus qu’un travail, c’est une mission, une responsabilité 

lourde mais essentielle. 

Dans mon métier, la liberté d’expression n’est jamais garantie. Il faut négocier 

l’accès à chaque reportage, mesurer chaque mot. J’ai souvent été empêchée 

d’entrer dans certains quartiers, allant jusqu’à être interrogée à plusieurs reprises 

par les autorités israéliennes. J’ai connu la frustration, j’ai vu des collègues 

menacés, arrêtés, parfois blessés, simplement parce qu’ils tentaient de montrer la 

vérité. Moi-même, j’ai appris à faire preuve d’une extrême vigilance, à évaluer 

l’impact de chaque image et de chaque phrase. Filmer un enfant jouant dans la rue, 

relater la douleur d’une mère, dénoncer une injustice, autant d’actes qui exigent 

parfois un courage immense face à une pression constante. 

Raconter la réalité vécue par les Palestiniens, dénoncer les injustices, et faire 

entendre les voix ignorées est le cœur de mon engagement. Dans ce contexte de 

conflit, la question de l’information fiable est primordiale. La vérité est souvent la 

première victime, les fausses informations circulent rapidement, parfois 

intentionnellement, et les citoyens sont désemparés face aux récits contradictoires. 

Cette lutte pour la liberté d’expression m’anime au quotidien et se reflète 

particulièrement dans ma vie personnelle. Ma famille me demande souvent de rester 

prudente, il m’arrive souvent de recevoir des appels de mes proches paniqués à l’idée 

que quelque chose puisse m’arriver. Ces moments rappellent que mon travail dépasse 

le cadre professionnel : il impacte directement ma vie et celle de ceux qui m’entourent. 

Ce poids est difficile, mais il renforce aussi mon engagement. 



2. Que proposez-vous à votre échelle ? 

Pour assurer la liberté d’expression et garantir une information fiable, plusieurs 

solutions pourraient m’aider dans ma profession, tout en ayant un impact plus large 

sur la société. Premièrement, je propose la création de structures indépendantes de 

vérification de l’information qui me semblent indispensables dans la lutte contre la 

désinformation. En Palestine, où les fake news peuvent attiser les tensions, un réseau 

local de fact-checking, transparent et reconnu, aiderait les citoyens à s’informer 

correctement. Je pourrais y contribuer, mais un tel projet nécessite des soutiens 

financiers et institutionnels pour être durable. 

De plus, le soutien à des programmes de formation continue pour les journalistes, en 

particulier les femmes, permettrait de renforcer leurs compétences et leur confiance 

face aux défis de notre contexte. Par exemple, des ateliers sur les techniques 

d’investigation ou encore la déontologie journalistique sont essentiels pour que nous 

puissions continuer à dénoncer les injustices sans compromettre notre sécurité. 

Enfin, sensibiliser la société à l’importance de la liberté d’expression et du respect de 

la presse peut renforcer la solidarité envers les journalistes. Une population informée 

et consciente des enjeux médiatiques est un rempart contre la censure et la 

désinformation. 

 


